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~Aoi'nFmENr, ':1~ I pI foL'r in ln>uiLe

l oi Irois s . . ... 45 sous. e ,eecu un ox les Rseu1 bord si g c.
- at pasMOneeSfl.poures plu'sri.conai'te d.uise úatrefo

Ca upagns........ .... CO probité pnme.:sautièré, spontaé äsu iuon uri getbas etu
zl nt-' t Contrair cí it'lun*éprobité' relatieO cal-mpu eur.viell n .

-lée . de' i tcòísh' aUse.itiënd,ôûs[

près d l mme manre.anv.ngt. fo. s 'l '
Narait le Samedi de chaque semaine enten du-iire<aux termes èprès: " Ši je troAW m d-V-
Toute. ,cor.repondanceponenant la rdacon vais un billet de nque, que ferais-je Je l airl ut ie m

dcit être a'dreasée ra*ico aà . trur ien.sûreé, puis j attendiais.Je. piren."lb e dionf ŽÑs6

qus t. Maruert2ua perdu et la postxox osoc ale a'de cet te f.us
ReS.arert .47peronne. Si c'était p nauve diajlQA~ conf, , 4 t ri åar o1BrrniJ is st

- homme comme mnt n commis ou un .osfo i a idrd ue lu ir
onerecesqui devrat en -upe 's jrécs teee qedé aes

*Sevend. chez M..E. .Balzaretti No 39r.Rue perte, un ptit comrant qte 'cett&'eté marfqnff aprooè e
du Pon,.St..Roch M. G.e. 'DeliieManufac ruinerai 4un'retîer outiun eéùtiedt an.i r

aurier de aabac,Fau oui St. Rardy cette somme représente ltet'steneefetà e porheaul efusr
* ibr.air.,. Bale- Vie; Mileiv afre .nrnsius;' niais sl c'tait Eungbin, 1ièr lçisit'asmi ssé

M a i s o n e at s a u e - v lB e , a r - u n R h c h ldn n d e e öq oa n r e v enJ e

b ier ";rue StJoseplî,MG Marter barbier. rue' t, ntteirs' ci gres-avec des'barnk-notesc e 'ty''» smIaiso'du
Jo.<epho M. .Cre eazie,.e ibraire . William .
Barbier, côte du Palai.. Ma Wrn Dalon, coai une nn e p.r gigagen.un asad nare

es rues- Craig et St.'CaureniMonti-ealg .coup deqdeux et trois ecntemille-fra es;~h~ oli de acnfiac-no'd cnna tre.sa
a a t sanna ile una o

Les personnes il qui noUs adressons,
L!CECTEUR.sonI,.lres8 d leenvoye?

e e ;s'abonnentprs

UTE JE NE F LE.

'Rs enéor !'jd ni f.joùest' ton he
Tu promen d'trb et gnand tugrandiras

U'mQur dernrie r toiiarchera pas a pas.
Or laour est.nau vail compagnon de voyage

Alors. pour ie t raits4bO.,plu¶'!ur ton rsage,
Des angoi catie rlaîsis ion e1ur!. üù ·èrras
Tous tes lbonheurs il'enrant a'éch jèr'tes itebras

Comme les blanches ts d'un arbre apres-' i O.
* 't., r. .;. ~ 4,rage.

"E'tquand-au bal le souffiek.gwtm, detm es salon@.
Jouera volutweux parmiL!es hev . .
SuoventsaisIe.'ul~oir,. tu serass hmicide;

Car t l'heUre* ù la joie embeljira:tonnfr .
De désenchantemeot et par. le, suicie
Puur toi de jeunes fous 9ouftriront et mourront.

U

E LLTO D ELECTE
La

N G'ILLETtDEMI FRACS

,sageai.a'oose' souJs*u teve1
mflua dè :beauco umon contentement . .e 1

nd xux-ôis e paad !otenneé'uï'tiaé
de Ciot-même4h'riiå ie uurs.dg~~ Euï7dia,î

'l&r e gardsit fera8 je 7e
S pt4il' Ílisý,û' i iqle' :rses a aires en.

Iraientèlls se b l'enom d savie
Ouiseri ell.arwa è f .

On;''et~è1i'lai 7 " d "'"
Je napprécie pas LmoralE de erainn-

ment.'ý'è que'e constatecest'que surCent
quis.rôvént de trouveracent;; au:préalable ro
fès§entc'ette-th'éo-ie ;' ar ce n'estpaspràié
ment: ponr rendre'qu'on souhite de. trouvér
quelque choie. Par la forcé 'd'une. impulsio
irrésistible, je pouvais être au moins clas
danrcette catonae e trouveurs. Javai
donc. m ' enqîuerira de la 'personne 2qui'.avait

'perdu.lè'portefeuille ,et cette îobigationni'a
.fflignit-fort. ,Je craignais que mes recherches

n'aboutissent. qu'àmedéconyrîrnquelqueimal
heureuxauinget-peut.etre déshonoré,par ete
perte.., je pensai, avec un interet mêlé,de

,beaucoudinquiétdeaux moyens qe avais
'd'à'rrii rnent à la érité."Je' vo'ulâià,la
ténr le( sus- Prompt ementps s avi

tXit'de sute't !j'~atlieude Me rjour ou eé
ilhasa i"qui, in avait eurfé- ü en

'ji' i.itétéiit& 'et donit le ésultatietäit'då
me livrer à un- décànngemet profond que

l ais."
és 'papiers qui étaient dans le portefeuille,

9 mPant

Seát fspua me quðiy lšadinet ai ..
u0 o e bien tr li et' ga-

cr rtbaucou dagéit n. ~it pasý celui qui
,peu rt-"é nmo r - le is duae elle'.
'L avfiiii arleait~þas de la situation

.iisràb~oùèl'e'jurft nfite tobéeque ,par,
aon trop grnddévouementsans.avor les1a -
mes.aux yeux. ette rencontre n état-elle
pas'extraordinaire ' Jetrouv d n E.poftÏfCuil'e,
[eded sunetetfre de-cette Louisedtbelia-
iard est coutumier de faits analogneset cepen-
dait je' ne pusý-jamiais-assez m étonlir de cesl
conjoinions bizarrbs. 1

' Mais.elfetait cette Turpn à qui la:bonne
fr..eié,- i".t.i.iue1 ttre si tendre'et sî'pres-

sante..Jezepie eortefeuillezeten.tirai une
autre pièce; Etaid itt ác de loyer.,

-. ,pr îtaîr -. ~Maison
"' "J'oussîgté,p n n o

sise 'iPar, - assage erdeau. no:recoinais
avoir reçuù adem éoisèe'e urping la somme
de cnt ci uéte francsš r pourntårmede

lordes leur'u"llêe occ91d r uxupe dans>ld ieimai-
son, échu le premerh avril <miluitcent cin-

quante . M M
" qDonquittance, sans préjudice du terme

courant et sopséserve de toua mes droits
Paice hui avi i utcn iqu'ante.

E ]3.NÂUDoT.

Cett q uîttae me it un eu dé"ba iiu



préson;ptions surla fortu e ade
T urpin étaient justes. L ènear dea re

naissance et de la seconde ettir atrèitaî
cette. demoiselle était·mê'e da n iu
à prêter de l'argent aux gen e e

jété jadis la servante.

j ,Te reconnais avoir reçu de mademoise
Turpin la somme de trois cents francs, que
n'engage à lui rendre le cinq avril mil

.cent cinquante.

Paris, 4ja vier

pEG.'
La lettre signi e du même nom et relative

~e billt, n.oigiiì|l'un fait grave et tout
fait décisif. Kee~qnu'il semible niadeïoisell
Turpin pràtiquait le àl1antageét l'usure dan
des proportions' peu communes' Ainsi -d

'Insl pesit xadeaure de G..., 'u

qu'elle n'usait même pa s d emblàt de'd
tour pour lui écrire: -

Yos .menaces dep.arlexramon mari m'affi
get beaucoup, mia chre Turpin, t me se'

incompréhensibles de utre part. Vous ave
trop debon sens pour ne pas eonpfeudre' qt
vous m e feriez un. tort irréparablei t cela san
profit pour vous. iapportezmoi mon bille
je vo us en donnerara autrede.trQis.cent'ei
quante payable le d' mois p eaug 'en
puis-pas mieux parler;- Au can où cela ne vou
suffirait pasje vous nii d'assez de bijoù
pour couvrir deux fois la sonme' Mais pou
l'anioui de Dieu, Î e prenez plus ceszairs d
croquemitaine;, ét ne enacez pas pour de pý

'xeilles uisères. Vous n avez pas oublié Mcom
ous affectionnais au temps où von

étiz feini.e de char. e dans ia famille. Soye
sûreqie jevous aime encore beaucoup

a LAn ,E

<A Continuer.

Nous avons le"ehagrin. d'annoncer, à no
-lecteurs la inort de M. J. B3. E.. Dorion, le re
présentant d'Arthabaska.

~SÀMEDi, *3NOVEMBRlE 1866 -

I.ý esec.rétaire dEtat, M .,Seward,vient
d'écrire ua ' l'ar mfasade» r . au

glais à Washinýon qi ' , na-ure>
causer ici' qe.gqesal préhensions

M. Seward, dlans .ette'efre, conseille
augouvernementa'gjai sur un-ton.très
ferme, d'être clément envers les 4éieps
nculés; il; affirme-que l éli t dont il'

sont accuid-est ustiellement politiqu;
il.espère que leq gouvernernent (le S@.'at.
gesté. examinera ton tes le procédres
dans lffaire' tydch'et McMahon, con

.damnés à.'mCort aux assises.de Toronto, le
out.eu ,gar a- marietEes-relations

La plupart desnos journau.xconserva
I1éursn'.attaeqdent 'pa squ: ' le.Llja iL p orsOn ,

.nrâge.q uirepresente. l'4ngletèire aumxEtats-
Unis aitpfré, non îiilsé.èen, rcontre, -,'
êetie en qUetidn, par ent-di'e-crnit-'de
déterrninatioòd< i e åša céclr (lvant les
préten uemenaes iy son ti .N est

ce p ul et t le voir ainsi'
nstuer les organes d"a otu«'vernement,

la phip S e ceux.qI n est accoutumé
Svoir da toutes le. circonstances où il

d irner et defaire respecter notrQ
nat , u, Etats-Jnis. L'organisatiòn

d'u t' _ .4é St.' Jean Baptiste atteté
toutes les brutalités. '~' ~ tous les efforts qui'otfl été faits pâr eu:x

le , Le langage du secrétaire d',Etatèest pour perpétuer, sur cette terre étrangère.
je celui qui convient à une démocratie, nos traditionis nationales.

uiit deluj qqig. u, cour. etlesprit,,to,qss.Ge comité compte parmi ses membres
E pourquoi, nous von1&l dehridons, M M. Batchelor, Cloutier, Fôte

en el)pjQjr.ait-il tn. a utrei,,ple-in rL, Mou ssette -T mpson-.Notons-q q
IWnIeUe '')oriflages ed f1 la ques-uns de ces,'messiat s onyété,il n'

penS ée apne eggrlans un pave at pas longtemps, l'objet de.violentes diatri.
l. .Ùles atTaires~ se'ostpo.ur e.t · pa-r.;;e::p.eu bes.deJla part;de-:la.,pressecon serrtrice- du

pi Laa vérité ne va plus.t.ute, uneon f Canada. Macted charité qu'sa_ýit1Caaa.Vatl .accoin.
& rmais fáu't-il"Iaffubler ericòcïe4un dùiýnd.? plissent, est -poureux comme -une. v6 n.
s$ Les'jouritau. n riservgeirs feront ge-ance ýrovidentielle 6jqi int'point.

Lu ~e sur ce.te atTaire-.beaucorde.t, LeFhiillfers de-cana-N

- àeuillui rie e au .tgrritoire d s Etats
-rede se taire Uni, représent.es pa cetJee.presse vénqle

co>mmiesdes slaves morali&é ", ne tar-
- derçnt .pas à.exprimer comme leurs à

it -p rN Tous aimons' à rappelr qne l'Union patriotee' e:w.York les inen sympa.
é' Nationale, àToccasion dc a condainna- thres, el ils seront vda ós par la charité.

s <ioñ à iort <riée conltre le côlonel Lynch,
t, i parlé de clémence. Non'vons'nibli e deifionner l'p--

Qfuelques p~urnaug .e.pme"nt déja leparition à She.rbro'oke dhun bon et beauelpsir que les sentences le.mprX,. ien-
15 n-n 'tr .. pr9noflcés.. ., journal, lé Pi.ir'n sera*'Ij>nblié 'lanssnent d'eètre sprononcees.à Toronto ,soiriiiexecuties," pour lexemnpe,.disent-is.Dg Ptes' intérq - desCanadiens-Français des

:D-cantôns d ".tLa1ibi(*aloi;d'ni
r)iL quand la ,peine de mnort ýa-t-elle ini- cnosd R L uhal~ peie d mot 'n-P.areil 'jnurn', naît sd'un besoin, vYivernena

e tiic.lé les conspirateurs ?.. L'histoire n'est- aen 1 pr. triona., vn (a ns ces

ee pa s i pour attester. quel es govere-sentipar noscompr e v dn c
p p local s,, presses 'qu'ils sont de toute.< par.aments qui ont montré le plus de Vl'gueuqr p é a x n dpar ;élément- aic> oaxon onii ianta!.

envers ceix quren-voulaentà leur exis - .Quoique lé Pionnier edise cisirva-
ntue n,'%ct en dépfinit ive,.r' ss -M r ei,nciliaien desrtf 'da

esana7-oyrs gnso ps trioesse ré

dans lacategorie des criminelsodmai re ;
.t'd. milliers n. 'ordr duyrIl est jrmsdêtre coner

toujours une apothéose d«où. l'historien le valeur ce jyrii.
plus 'impartial ne.. peut complèten ent.les N

Sdébus uer s so es heu ex de li s.ouhaiier
- une ,oriié; biè"ïüieë.:Jlest,-selon nous,-d'une bonne politique

pour un gouvernement surtout' (e ne pa""'
faire de martyrs. 'rNons nous'inscrivon's UN CONTE
donc, avec P Union Nationale, pour la clé.

ence. Je JisniF, dan ce journal même ue
Qtib na jàriai' an a q de charlatins

L s'nouvelles -ap ortées-par.le vapéur et d'irmposteur.s. .
Moravia:n ne parlent pas de l'état' é - Ecoutz.
caire d'e: la santé -de lempîiereur des-Fran-'' a quelques mois, un. individu de-

ais. Le cories pon.danti bie'ren ese drqit d'une'goëlêtte' sur 'laquelle il avait
d u Cou'rrw, deg Etata- Uni M r.. prispsssa'e à je 'ie sais 'pliisquel endioit,

.det, n'ous d.it, la date di. 12 ourant, moyeonant queliés'piastres 'qil ne paya
ue pcndant que le éculateusà la pas ati' patron,' 'parait-il, parceque entre

croy4nont fermpéreur alit, ce der mrins, vous savequelqus
ier Vsitai,t Iescdre cuiras rangée égards.

dev"ast Biarrit.,,et qu!lfaisa '- C'étit' doncuin marin i? Plus que cela;
pératrice, (des exc.ursòns:aSa n de c'étaitunWillard bieu unde la Graiere,

ua Bay.onne:etailleurs '..; un comte, quoi 1 Il réussit faire quelques
êComment cette nouvelle .et celle de sa éJ6ihiotï'eà!'Qêe il-sègente'at -

u.ortYqui a mis la prasse montréalaise en nadien leqel pîublia'ln article traduit d'un
émo;. -nous sont'elles parven-ues? Pardje journal d Edinbourg sur la 'construction
cable transatlaîitique ivîdeminnent: Le <le rapeurs de première classe'.dtiisme a
Courrier. di Canada a pçurtáns bien as- copnièr'ce'llrésili:Touticompte fait
sezde griefs coritre ce pauvre cable; et .(sans calembourg), l y avait dans la tra-
faut-il F r e c duction 59 faute~db français. On jette le
laire i-ldurr ou ressuscifer des ren e tout sur épales du raducteur un

ortige, om t á avit donc un
seéire! portugam2> - nla Jaaiis, pfl

Les anadiens sfrnça s qu le
New-York<loive:nt åex aussi, contribuer savoirdo sl~ pmed.9.. 1

au soulaýenent des mis qe la grande N erdui ns laais nd e ns
catastrophe.,i;44'Octobre a faites parm .di da n maund. Iye s
nous; Ils otfor n nomnité, pounr obt odil ssie,aeîou i y aai tunt.
nFdès áoi serit pi'nsiqui öèôîfnpseed nawe rémut rcit e

duge nffépesonageIlent enfi



une comtesse.; iaisç préaiàlîlèement à cette
transfomationpar le mara ben en-
teidu, lufaudrapasser,Ii ra ovent
Du coiivent elletombe dat tea
sur la rouîte St$ Foy. El r as
la Belle Séphora.

La BelleeBSphordyest le nom d'un è
vapeurs pour -e commerce brésilien. Ele
,levait être .ic; au 10 durnois dériier, pour
prendre à soà-bor d des-produits de'Pindcis.
trie canadiennegqui devront. figurer a,; ;jl
grande expositnoî. P aris en 867.
C'est ~arti tradui qui disait. toct'ça.

i pârat que.e Cone ada lmanie de
faire des contesses; une au Bout de
l'sle. et I'autrè a la-Ponte Lévis. a
fille du patron-de a goëlette Onnst
pas plus reconnaant. Nous, sommes sur
la piste le la troisième: c'est une femme
mari. Les trois ve onelles a Belle
Béphora?

on~ Dieu !.quel,le horf
on .atendre

Puisque la menteuse espéraeèë,r '
Na pluà de conte à nous conter

Mets tonni hors dee d m

conmme dit VietorMIugo",

Mais n'anticipions pas. Tout dernière-
e.i-t le î igj ô"led'n ôi rne

dîa.nIs 'le publienmis' dans qîellei circons'
tan·ce ! On met les gens'èn garle coitre
ses irnJo 4 uea: Lui le? cômté, ul décosé
notir une acion d*é:lat je suppos retid
la plume des mains dle son secrétairel. jçn-

tu gai, eta senoir-cÌr davantage dans un
ea . · . po,é èair

tous ses titres. .N'est.ce pas que ô'est uiàe
taîc.tic ne admirable > On vous prévient

d'aance, on.reni-érit sur ces impoElures
Un ose écrire gl it passe. pour'un Lm i
rande 2 ! S'iIalait'sejach '

VIL LARD EU!(je jure maintenand)
M. Cousin, qui n'tes pas'comte,,man sun-
plement córipta bleZ vouNr.endrez comptelà
ce capitaine in'partibuà! parce.qu'ilarraL
ehe la plume des main-cde éon.secrétaire
portugais pour écrire quiil estrune canaille

ne pourrait-il pas, au, besoin,y brulér
tous ses vaisseaux, .l Belle 8éjkoia
avec?.

Mais vons ne la verrez pas, vous 1 é
Séphora, et ce era bienlfait. Que de ge
au bout du clu pte, e'a ver-ron pds
* .- M'laiîr, Couq ne.partezpd sa per-

soie, m dit 'eltu1 è Comenui. eet 
fait ? .- t'i1 bonne mire ? a-<-il nrieint
lair d'un... comteCt etété,,aye, son
chapeaujaune, al aya.t I ar-d'un eimenir
de bord ! cette.-autoine il-eiseiuribleavèe
ses boutons jaunesaun canotierd.e douane
Il a ppaa n signe t articulier:
il abhore les Consulats!. 1

Noesus~ apprenon s quela ca Sitale est sans
e-' a et dûs 1 110 . dddessaùe-deabusi Gaeedeadanada

retd'anno5ncer une4 nouvelle qui f~
pâlir toutes les autres nouvelles qu nous
viennent d ttes les pani.S 4nondk-

àn neai-le pîãs e ners d'Hamiltonät'
le-Montrèal, on s occupe encore mO.insjdu

ýdépart des ministres pouri Eure op ne
rentretient qè- de .a rsgnationde
31nse gne hseB ans -itiëewcvil

Pcomlnme gênérî 'ou poir emins ?colànclr
-i aura téerit i leïr dre e1li

dckp1éxa ré4iuï;ioj'n- OnoJ pp ii
qu on Joute à Otjawa-. siiI pourra mên
serir conme simple soldai.

es souser ptions à- Montiéal pourAes
incendiés de St. Rach et St.Sauveur

I llevaeî la da courant à a soin
nme e ,50 50 Quo <le pl élqueu
que.cesifresl

,L'Exa-ge-dNew York a souscrit
20000 pour leiùcendies -de Québec.

-L0e ounselde Vle d'Ottawa' a voté
~lOjout es enends Qéle-

-Les . maih eN ail ont
ue recueillil

$.soustption-spour 'les incendiés de
Q bec.

ne soirée dramatique donnée à To '
'ùo 'fle 24' fa'éè edédês incédié's d'
Québecaä produît$181i25. '" ~'

''Jeýuîî dernier aeu une assear-r
blée'pblique des citoyens de Si Jan, et
400 'étîïiF ~t tonr6 s 'sace
ienante polr fQsincendiés: .t. 1

.à .

R1apport d.u bnombre clecfami les, vîcti
mes de l'icendi e du;14, réfagîees A:da nt-
Rch danlesjiMtésde a.... .. tel e

orspari rev i-end M.areát :.. R

. .bre.defam .......... 10
dutes. '. ~'9

.Eocataires.. . 794

C..alholigues.........~. . 10606

Rapport pouùr Saint Sauveur, souimîs par:
le révérend P. Durocler.

Nombir d& fa4'illià 45
- lAdiilt'.' .. , - 1148
-Enfaîts. '. 1045

. oca aires. *...47
Auré. . 28
Famille liqus . ... '89
Farnillertestantes .. 4
Caj a~.. ... •.. 2178

P Çtamîl 1n5die

%R eapi a ao fal nen
do e Sauveur, le 14 'octo

8lee

9-676efiimilles;.dont' 9, protestantes ar6par-
q en comme suit«avoi rp p am

1340 -enants

personnes

16ropr étâires
Scataires....

ce6 iIenom te 8'ïidrse8.

cQé& r,29otor 186Et6

J

Le Canad revenait, I'autr jour, šur-
su ttrtefois caressé par-les jour-,

naux conserdéaeurs a t n dégr-

L1es. canadon rni'à o e organedmañ" lreinpat b 6ñ adèUi
'tein minair e ad istration odtüëlle
dan c~rapi-ale,'ne peuvent tre,:dansice
qui neès.pas ;pour euti ant sen fauteüne
terreý promise que, deimanuvres;-a po-

sioiin e jý,îait.eàtidiure. arceqné'iu rs

(in) NÎîe retr'èáŸ.doffeftp Ei s âetr
dpo Ñäiséràrii~ iëntg du-' ays-eri-1812.
t idi eS n oue~rs aifi i osiine

itôý~eielj e.6~Il a f n atlèieiòiisti'*as iden l -gael JiémpoéÑ trhi,-tu Z-Veaîs ene d . ý.- .?ou 1,1t*t'oi .tý ff

as lia danr e. e-eë"rs :a el rbe-
p elatfeeotique, eët 'èlle yi ntn tout

urg. ue le s r ê'

ains1 ltit nécesiféÎê d' é t‡es, ne
li d&'bi ntaitae 'e èd nésitéentleW pa i è lesmrèïîr nè euxi

ü t rait Il'-agenbifé'de
i'reper édans son journal F e~b que;la

:'.- ( ue.. an ouivelle hno tre épouvanta àbl1e malheur
Wä ro'd u-' ansr' éâCitfâritlr r

es eWaM ant construo-
tiin a enan ouverts nrtde ont pas
à être ferins. OQse. ïemtandé ce que
vont faire les clharéenters de navires cet
hiver'.

M1 Lavigueur doit- prochainement don--
ner un -rand concert lags le but de venir

;artibtë ei ls ilIeurs arnatetrs y -appor-
erleurugenereuxr oencours 'o- a

SUne avenlture as3nguhere~ a- .égay&nces
jou sderniers les <habitants de I,.ori-le-
Siunier, dt ~e .Prre M. M.,Ii
r~e etete ville, était allé vir àLyon

seas fi ÆAson etouË,iI"en~t ]&mal
eu&cr enter, uù dîime, ansiin"wagon

occpepr de ba ve mronítagniiid dû ra.
Aubout de guelques mînutés,'.41 .I'

le9



~e.

Priend>.e--'parit, le poursui.vre. son- -- nne~mi
dans èes rtà't5l'es lues ecretesý-""> ie
met' al 0>r* à. secouer vIgoureusement. bon14
-te ent7lieri -Portie re.Odss>i'

e es mans qùi' 1'ti!le Pantalon échappe demanqiI

be9?t>,esti 1ejà.' e*ignalée.ii l .. I 1ý'

qç-m.ipteltier8 le1wgo oPcuPpar une
Il r~elsue 8L .M etcue

. - -- . 'î 4*4. ir uz u 4i

On men. donne trois nouvenu u va
r.itben lerspiédéeàsiéur

Voez mesi-lé -jUgeZ

-t~miàr min ,laiedèrejlhm'-eplsprs,

de lecré~ion.r~Vos ~ e.yefltz .leQi?

1-i'1fait deux fois mnsdezipas qu tin, au-7

t

-Wa manée ' is I
fr!~. Ç24117

4 . 4 . 4. "4.

, g,

Jj ~

CiL à4p, ree..ýAtervjeýýhI ýk4 -*, « _- ý 'At., -;J. , 4

yeepedant~vien~n àG.sàdà- etj -Les neai

qiâlm l<hver, dev ait Atergiru, SjJpsil

et dl&st;qê,Cë" a'Iéiaînàe me nt,îI allait 'doterss'~i

i.," ÉI ';* 'u -e rx-not0 i"~-Unplaisai~t témoin deý& ci1tie~ " p
I ,1i~ ~Ve0flî evanntr ntd,'L Rp

S.

........................................

SI IÀ O0*14 W, - -

un ei4toécur ur-'ýË -' iliý' *ùF u dn

____________ dutGtvcniin!

p4ra tiqesÀ&lia

ce irieim homme 1uGivi~fina~

mets, ~ ~ ~ Qu ceto,êe.a~eO]a: trou.;1,
usleï,il luîl dît

'soif iLvarice,,,màmne l e....

.'.E t -ce iiid-pentiri ýaMO mois Ectoutrï.:
-A fl'âmede .norre atvrequl , . LCUL,

a* pll g II i moeie ' loe 1101:r"1 ~e vux avec a .lfu l e
unpugtirs dtreù '(~bl'-rr nnede:ig.pua',

*Iquè, fi 'li de cs.tde ouns?.

n..~~t~ndica assz ~ ~ Là r poije au prochainlnùmi6io. -

~Un fmm.,ktait. .çeenue ORqU p uit
(jîc5gjn q!pp lui. eau saituýýson;-rinari. . ... .

çç ui-ci vient, à urirïiricti ifftqes le n '*.~ w..

Ç~A. C4tnouvxelle ait àuiteiînntxecon r *

er lrisbn,à ga femmne. O xct ~ ~ém'~ d~I t 7co

~dç~~a~6istes, toute ?apèce dipressions d.vla

l'hi-ver se bdcaea.d~.onne. heure- ei ' ET1E " t.

2Ilar~t~q~edê~b~ds'é.112 ls tra-
verset ~ !a~d~~b~" 1.aii'eq d


